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Etude de la génération de champs magnétiques cosmiques à l’aide d’onde de 
choc laser  
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Les observations indiquent que des intenses champs magnétiques imprègnent l’univers, sur des échelles aussi 
larges que les galaxies ou les amas des galaxies [1-3]. Toutefois leur origine et leur évolution restent l’un de 
mystères les plus intrigants pour l’astrophysique des hautes énergies. Récemment a été proposé que la génération 
et l’amplification se produisent aux fronts des chocs cosmiques, via l’instabilité de Weibel [4] ou par processus 
non-résonants[5]. Nous avons étudié ce scénario lors d’une expérience de laboratoire sur le laser LULI2000 du 
laboratoire LULI de l’Ecole Polytechnique. Cette approche est basée sur l’invariance des équations de la 
magneto-hydrodynamique (MHD) pour une classe de transformations self-similaires. Cela nous permet de 
recréer des maquettes de processus astrophysiques à l'échelle du laboratoire, en gardant l’essentiel de la physique 
en jeu. Nous présenterons ici le principe de l'expérience et nous discuterons les résultats obtenus   aussi bien que 
leur interprétations. 
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